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1 Ce sauvetage urgent a été motivé par la réalisation d’une tranchée destinée à la pose
d’un système de chauffage collectif. En ce sens, cette intervention s’est limitée à une
surveillance des travaux de terrassement, à la réalisation de relevés stratigraphiques
des parois de l’ouvrage, et au prélèvement de mobilier et de sédiments.
2 Cette  création  de  réseau,  d’une  longueur  moyenne  de  200 m,  est  située  au  sein  de
l’agglomération antique d’Allonnes  dont  plusieurs  ensembles  monumentaux ont  été
étudiés (ensemble thermal, temple de type fanum du sanctuaire des Perrières, temple
de la « Tour aux Fées » attribué à Mars Mullo superposé à un important sanctuaire
protohistorique...).  La  nature  et  la  structure  de  cette  agglomération  antique  sont
encore mal définis, bien que les nombreuses découvertes fortuites laissent entrevoir la
formation précoce d’une agglomération urbaine sans doute développée à partir d’un
vaste  sanctuaire  situé  à  quelques  kilomètres  du  chef-lieu  de  la  civitas ( Vindinum,
Le Mans).
3 La surveillance des travaux a été réalisée dans des conditions difficiles liées, d’une part
à l’exiguïté des tranchées, et d’autre part à une remontée rapide du niveau de la nappe
phréatique  déstabilisant  les  parois  de  l’ouvrage.  Malgré  ces  conditions,  plusieurs
relevés stratigraphiques continus ont été réalisés. Ils ont permis de mettre en évidence
le profil d’une vallée ancienne aménagée peut-être dès le début de notre ère.
4 Les niveaux les plus anciens attestent la présence d’un milieu humide fortement chargé
en  macrorestes  végétaux.  Dans  l’état  actuel  des  recherches,  ce  niveau  primitif  est
encore mal daté,  bien que manifestement antérieur à une phase d’aménagement et
d’assainissement de la  vallée.  Plusieurs  remblais  successifs,  organisés,  attestent  une
modification volontaire d’un milieu peu propice à toute forme d’occupation.
5 La succession stratigraphique postérieure au milieu originel est sensiblement constante
sur  une  épaisseur  moyenne  de  2 m.  Le  niveau  « tourbeux »  associant  de  nombreux
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macrorestes (plusieurs ensembles ont été prélevés) est directement surmonté par une
épaisse couche stérile de sable cénomanien (0,80 m).  Un lit  homogène d’huîtres (les
deux valves sont conservées),  d’une épaisseur variant de 0,20 à 0,30 m, recouvre ce
premier remblais.  Une seconde séquence de remblais  (environ 1 m) surmonte ce lit
d’huîtres. Il s’agit d’une épaisse couche de terre végétale associée à quelques moellons
et matériaux de construction (fragments de tegulae...). Un second lit d’huîtres surmonte
également  la  couche  de  remblais  hétérogène.  Il  précède  directement  un  « niveau
d’occupation » dont la nature exacte n’a pas été mise en évidence. Notons toutefois la
présence de quelques lits de pierres organisés pouvant appartenir à des solins continus.
Leur présence, sur une quinzaine de mètres, pourrait indiquer la construction d’unités
d’habitation associant des structures légères.
6 Les indications fournies par ces observations sont de deux ordres. En premier lieu, elles
permettent  de  localiser  la  présence  d’une  vallée  ancienne  dont  les  parties  basse
constituaient  un  milieu  humide  constant.  Les  éléments  à  notre  disposition  ne
permettent malheureusement pas de préciser si les abords immédiats de cette vallée
furent occupés, comme ce fut le cas pour le quartier augusto-tibérien des Filles-Dieu
(Le Mans, 1980). Le parallèle entre ces deux sites est tentant dans la mesure où l’on
assiste,  dans chaque cas, à une modification du milieu originel afin de permettre le
développement d’un habitat. Il est bien évident que ce parallèle est limité en raison de
l’absence ici de structures clairement identifiées et d’éléments de datation fiables. Par
ailleurs, la présence de deux lits d’huîtres situés à l’interface de remblais n’avait pas été
observé  au  Mans  où  seules  d’épaisses  couches  de  sables  cénomaniens  permettaient
d’assainir le terrain.
7 Ces  observations  permettent  également  de  mener  une  première  approche  de
l’environnement des ensembles monumentaux (proximité du temple des Perrières) et
contribue à les insérer au sein d’une agglomération dont l’organisation reste à définir.
Une  synthèse  des  nombreuses  données  éparses  devrait  être  programmée  en 1992
ou 1993,  sous la  forme d’une carte archéologique permettant de localiser  toutes les
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